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A l’occasion de l’édition2018 de la célébration deSainte-Barbe par les artifi-ciers, mineurs et sapeurs-pompiers à travers lemonde, la deuxième com-pagnie d’incendie et de se-cours de Franceville n’estpas restée en marge. Eneffet, vendredi 21 décem-bre dernier, à leur caserne,les soldats du feu ont orga-nisé la célébration commé-morative de leur saintepatronne. Une manifesta-tion placée sous le com-mandement dulieutenant-colonel FrancisNgouna, en lieu et place ducolonel Marius Mbadinga,et rehaussée de la pré-sence du gouverneur duHaut-Ogooué, Eloi Nzondo.Occasion pour le lieutenantEtho Efagha, commandantpar intérim de la deuxièmecompagnie d’incendie et desecours, de rappeler nonseulement l’histoire deSainte -Barbe, mais égale-ment de faire le bilan desactivités opérationnellesque les équipes ont me-nées en 2018. Pour ce qui est de la saintepatronne, il faut simple-ment retenir que c’est unejeune fille d’origine perse,morte en martyre au 3esiècle à Nicomédie (Asiemineure). Parmi lesépreuves qu’elle endura,

Les soldats du feu commémorent leur sainte patronne
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L'arrivée du gouverneur du Haut-Ogooué, Eloi Nzondo, sur les lieux
de la manifestation.
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L'intervention du lieutenant Etho Efagha, commandant par intérim
de la 2e compagnie d'incendie et de secours
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Démonstration d'une 
intervention.
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Les compétiteurs des épreuves sportives
ont été récompensés.
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son enfermement par sonpère dans une tour à la-quelle il mit le feu.Après quoi, l’histoire ra-conte que son bourreau luiaurait tranché la tête et, parla suite, ce dernier auraitété frappé par la foudre.C’est donc cette proximité

avec le feu, les explosionsde la foudre, qui font deSainte Barbe la candidateidéale pour la protectiondes domaines cités plushaut (artificiers, mineurs,sapeurs-pompiers).En ce qui concerne le bilandes activités menées de-

puis le 1er janvier, ladeuxième compagnie a réa-lisé à Franceville et ses en-virons, 140 interventions, àsavoir : 43 feux, 17 acci-dents de la circulation, 62secours à victime, 3noyades, 13 faits d’animauxet 2 protections des biens. 

« Au cours de ces interven-
tions, nous avons enregistré
80 victimes dont 12 décédés.
Les présentes festivités ont
débuté le mardi 18 décem-
bre avec les activités spor-
tives, ensuite jeudi avec la
messe d’action de grâce. Cé-
lébrer Sainte- Barbe, c’est

l’occasion de passer ensem-
ble un moment convivial et
de partager le verre de
l’amitié», a déclaré le lieu-tenant Etho Efagha. Nonsans rappeler les notionsde discipline, de respect etde rigueur indispensablesau succès des armées.
« Je souhaiterais saluer, ici,
la rigueur et le profession-
nalisme des personnels de
la deuxième compagnie, qui
démontrent courage et dé-
termination, en dépit des
défis aussi bien matériels
qu’humains qui marquent
l’exercice de ce métier diffi-
cile », a-t-il souligné. La remise des trophées auxéquipes des épreuves spor-tives par le gouverneur etle commandant du 2e régi-ment des parachutistes amis un terme à l’édition2018 de la commémora-tion de Sainte-Barbe. 

LA première causerie pé-dagogique de l’annéescolaire en cours dans lacirconscription du Haut-Ogooué sud, une destrois que compte la di-rection d’Académie pro-vinciale, a été organiséedernièrement à l’écolepublique du quartierNgoungoulou, dans lepremier arrondissementde Franceville. 
"Le français dans le giron
« A »", qui englobe unedizaine d’écoles pri-maires locales est laprincipale thématiquequi a été au centre de larencontre. Les ensei-gnants, aussi bien du pu-blic que du privé, ontpris une part effective àcette causerie. Avec lesencadreurs pédago-giques présents, leséchanges ont permis defaire le tour des outils delangue résumés par lesdifférentes disciplinesqui entrent dans l’ensei-gnement du français. 

Le français dans le giron "A" au centre d'une causerie pédagogique
... et éducation

Guy MADJOUPA SAN-
GOUETABA
Franceville/Gabon

Les encadreurs ont entretenu...
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... les instituteurs...
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... sur la thématique du français.
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La réflexion commune aainsi porté sur desthèmes bien définis : lesméthodes et stratégiespour revaloriser la lec-ture à l’école élémen-taire, l’enseignement dela grammaire, la conju-gaison en perte de vi-tesse, de même que lafaible attention accordéeà la dictée et à l’écriture. Autres points abordésentre enseignants, la ré-daction qui perd du stylepar l’influence des nou-velles technologies del’information et de lacommunication, ainsi

ont souhaité, la tenue ré-gulière de ce genre derencontres.Différente de l’animationpédagogique, qui a un ca-ractère plus large, la cau-serie pédagogique, avecun nombre de partici-pants plutôt réduit, s’ins-crit bien dans le cadredes activités régulièresprogrammées par la cir-conscription scolaire, etrelatives à la formationcontinue des institu-teurs. Après cette causerie surl’enseignement du fran-çais à l’école élémen-taire, le giron « A »,dirigé par le conseillerpédagogique FrançoisAdimangoyi Ma Lendibi,a de ce fait donné le tonpour le compte de l'an-née scolaire en cours. Pour la suite de l’année,d’autres conseillers pé-dagogiques, dans d’au-tres cellules, choisirontcertainement d’autresthématiques à dévelop-per, a laissé entendre lechef de la circonscriptionpar intérim. « C’est pour
animer et faire vivre la
circonscription», a ren-chéri M. Bimboundza.

que le rôle de la disci-pline dans le fonctionne-ment de l’école. Tous les thèmes étudiésne visent qu’un seul ob-jectif, celui de boosterl’enseignement du fran-çais dans les salles declasse, a expliqué AlainBimboundza, inspecteurpédagogique, chef de lacirconscription scolairepar intérim, à la fin de larencontre. Des momentsvéritablement béné-fiques et profitables pourl’enseignant. Les institu-teurs ont unanimementreconnu, tout comme ils


